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PROCÈS  - VERS  At 

ÆT  PROTESTATIONS 

c 

P E L’ A s s É M B L É E 

' de 

L’ORDRE  LE  PLUS  NOMBREUX  . 


U moment  où  la  France  ehtlere  rétehtit  de* 
cris  de  liberté,  de  conflitution  & de  patriotifme  , 
ou  tous  les  Ordres  défendeAt  leurs  droits  refpeâifs,* 
& où  la  nioindre  corporation  foumet  fes  intérêts 
W.  B-ibunaL  de  l’opinion  ; l’Ordre  le  plus  nombreurt 
du  royaume  ne  reliera  pas  dans  un  fdence  auquel 
luii  refped  pour  le  Souverain  l’a  forcé  jufqu’ici; 
Gondamnè  , par  une  oiniffion  arbitraire  , à l’inaaiom 
la  plusfiumiiiante,  il.eft  de  fon  devoir  de  récbmef 
contl-e  l’atteinte  portée  à fes  droits  & libertés , avjec 
d'autant  plus  cjè  raifon  qu’il  réunit  en  lui  feul  tout; 
ee  que  l’Etat  à de  plus  refpeaable  §c  de  plus  piulfant, 
Exetnple  bien  frappant  de  réalité  ; il  aflimile  le 
patricien: ÿÿri eux  à l’obfciir  plébeïeu*  le  riche  'ai() 
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pauvre  , le  favant  au  fot,  le  fort  au  foible  , Tambî- 
fieux  au  philofcphe  ; il  réunit  enfin  tous  les  hommes 
ayaut  une  moitié  : & par  quelle  fatalité  l’Ordre  des 
Cocus  5 au-deflus  de  tous  les  autres  Ordres  par  fo» 
ancienneté  & le  nom.bre  immenfc  de  fes  membres  , 
a-t-il  été  évincé  d’un  droit  qu’ont  eu  les  autres 
Ordres  du  royaume  ? & ne  mérite-t-il  pas  , autant 
que  tout  autre  , d’être  repréfenté  aux  Etats-Géné-» 
raux  ? Oui , fans  doute  : & le  défaut  d’avoir  été  ap- 
pelle 8c  diftingué  dans  la  cbnvccation  , ne  peut  nul- 
lement porter  préjudice  à la  liberté  qui  réfide  au- 
tant dans  un  corps  qu’individiiellement, 

. / 

C’eft  pourquoi , en  vertu  des  Lettres  de  S.  M. 
pour  la  convocation  & affemblée  des  Etats -Géné- 
raux du  royaume  , donnée  à Verfailles  le  28  mars 
dernier  , fignées  LOUIS  , & plus  bas  ^ Par  le  Roi  , 
Laurent  de  Vïlledeuil,  & fceilées  du  cachet  de 
cire  jaune  ; enfembie  du  réglement  général  fait  par 
le  Roi  en  fon  Confeil , pour  l’exécution  des  Lettres 
de  convocation  dans  l’étendue  du  royaume en 
date  du  24  janvier  dernier;  & pour  maintenir  leurs 
droits  & libertés,  tous  les  membres  compofant  l’ho- 
norable Ordre  des  C...  du  royaume  , enfuite  de  l’af* 
fignaticn  à eux  donnée  le  1 5 du  mois  dernier  ; 


Cejourd’hui  vingt  mai  mil  fept  cent  quatre-vingt- 
neuf , avant  l’expiration  du  figne  du  Taureau,  la 
Lune  étant  dans  fon  croiffant,  lefdits  membres  fe 
feroient  affemblés  dans  la  Plaine  des  Sablons  ; où 
étant , ils  aurpient  procédé  à l’appel  des  membre* 
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die  la  préfcnrc  ajfTemblée , proviioircment  préficlcé 
par  le  plus  ancien  cl ïigc  ; lequel  appel  a duré  huit 
jours.  Le  neuviciric  jour,  les  membres  s’étant  afl'énl- 
blés  fie  nouveau,  à Theure  accoutumée , M*  Diivîtl 
d’Efp...  a fait  la  motion  fuivante,  ' 

Messieurs, 

« Je  viens  crapprendre  avec  la  plus  vive  douleur 
» que  l’on  avoit  fait  circuler  parmi  vous  des  écrits 
î>  anonymes , dans  lefquels  on  rn’accufoit  de  n’avoir 
>»  point  les  qualités  & litres  requis  pour  être  admis 
J)  dans  cette  iiiuflre  affembléc  ; je  l’avouerai , je  ne 
j>  trouve  point  de  termes  affez  forts  peur  expliquer 
« ma  furprife.  Si  nous  vivions  dans  les  beaux  fiècles 
» d’Athènes  & de  Rcm-e , je  pourrois , comme  ces 
J)  héros,  de  l’antiquité , monter  dans  la  tribune.  Ils  y 
V décQuvroient  leur  poitrine',  pour  montrçr  les 
M tracés  de  leurs  bklTures  à leurs  ingrats  conci- 
5»  loyens  j moi,  Mefîieurs  , je  n’auroîs  qu’à préfentef 
j>  ma  tète, , . on  verroit  mon  front  couvert  de  cicar 
5>  trices  glorieufés.  Ah  I plutôt  que  je  ne  puis-je  évo- 
» quer  lés  mânes  d\m  célèbre  Adminiftrateur,  qui 
w manque*  à la  France  depuis  une  douzaine  d’an- 
5»  nées  ; un  féul  mot  de  fa  bouche  anéa'ntiroit  ces 
3>  bruits  injurieux,  par  lefquels  on  veut  ternir  ma 
» réputation.  Il  vous  diroit  que  ......  Mais  je 

j>  me  réfume  ; & , quelque  mépris  que  l’on  doive 
n à des  inculpations  anonymes,  je  requiers  néan- 
J»  moins  que  M,  lé  Préfident  nomme  quatre  Com-^  ' 
M miffaires , pour  ^ conjointement  avec  lui,  vérifiej^ 
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n les  titres  que  je  vais  rnettre  fur  le  bureau.  Pour 
sî  écarter  même  jvifqu’à  l’ombre  du  foupçcn  , je  de- 
n mande  encore  qu’il  foit  fait  une  enquête , dans 

laquelle  j’oâre  de  faire  entendre  plus  de  foixante 
» témoins , pris  dans  raffemblée», 

Uafîemblée  , par  acçlamatien  , ayant  rejeté  cette 
demande  , a déclaré  unanimement  qu’elle  recon- 
noilToit  les  titres  & qualités  dudit  membre  pour 
'bons  6c  valables , & a vivement  applaudi  l’orateur. 

Ayant  été  propofé  enfuite  auxdits  membres  de 
leur  faire  faire  la  leélure  des  fufdits  réglemens  , ils 
■y  ont  confenti , fans  s’afireindre  toutefois  à obtem- 
pérer à tous  les  articles  ; laquelle  leélnre  a été  à l’inf- 
tant  faite  par  un  des  Meflieurs,  . 

Il  a été  dit  enfuite  de  procéder  à l’éleéboH  d’un 
iPréfident , par  la  voie  du  ferutin;  mais  à l’inliant 
même  on  a nommé  , par  acclamation  & unanime- 
ment, le  prince  de  Bourbon  pour  la  nobleffe  , 6c 
M,  Jean  - Gilles  - Nicodême  ^ Ignace  - Blaife  - Benoît 
Kornmann  pour  le  tiers- état , en  reconnoifTance  des 
vertus  qui  le  caraélérifent  dans  l’Ordre  , de  fa 
haute  réputation  5 lequel  , après  avoir  pofé  la  main 
fur  fon  front,  a dit?. 


Si  je  ne  confultois  que  ma  grande  foibleffe  , je^ 
U ?efufçroi$  l’honneur  que  vous  voulez  bien  me 
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V faire  ; mais  je  n’ècoutc  que  mon  cmhoufiafme  Sc 
» rintérèt  du  moinem , 3c  j’accepte,  j» 

Il  a été  pareillement  procédé  à la  nomination  du 
Secrétaire  ; & à la  pluralité  des  voix  recueillies  par 
M.  PUrrc’-Roland-Vdntaléon  Duval  d’Efprémenil  a 
été  choifi  pour  en  faire  les  (bnélioi^s  envers  MM.  de 
la  nobleffe , & de  Marfolan  , greffier  de  la  chambre 
des  comptes , pour  MM.  du  tiers-état. 

A l’inftant  il  a été  propofé  par  un  des  membres 
de  l’affemblée , de  délibérer  fur  la  nomination  des 
Commiffaires  à la  rédrélion  du  cahier  des  doléances  , 
pour  fe  conformer  à la  règle  obfervée  dans  les  autres 
affemblées  du  royaume. 

La  motion  mife  en  délibération , & les  voix 
ayant  été  recueillies  par  M.  le  Préfident,  il  a été 
unanimement  arrêté  cju’il  feroit , par  la  voie  du 
ferutin,  nommé  des  Commiffûres  au  nombre  de 
feize , pour  rédiger  le  fufdit  cahier,  & y comprendre 
les  proteftations  que  l’affemblée  eft  en  droit  de  faire 
contre  les  réglemens  fus-mentionnés. 

c Le  ferutin  ayant  été  ouvert  par  les  quatre  mem- 
bres plus  anciens  d’âge , Meffieurs  le  duc  de- G. , le 
cte.  de  Mirab. , le  cte.  de  Biiff. , Sen.  de  MeL  , de 
Month. , Rou. , de  Corn. , ce  Côl.... , Buffa.,  de  la 
Reyn..,. , de  Jonv.. , Giamb...  , marqs.  de  Xim,., 
préfident  de  Nico... , d'Crm... , de  Noif. , & Coqu...a 
de  Chauffep. , fe  font  trouvés  réunir  le  plus  de  voix, 
& ont  été  élus  Commiffalies-^ 
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M.  Rou.  , ROt.  & échêv.  , ayant  demandé  la 
parole , a obfcrvé  qti’il  étoit  minuit , heure  impor- 
tante peur  chacun  des  membres  de  l’ademblée,  par 
la  néceffité  de  fe  rendre  auprès  de  leurs  moitiés  ; & 
qu’en  conféquence  il  étoit  prudent  pour  les  mem- 
bres de  fe  réparer , de  crainte  que  des  mal-inten- 
tionnés ne  fiiffent  prendre  leurs  places. 

Cette  motion  ayant  été  accueillie,  M.  le  Préfi- 
dent  a ajourné  l’ailemblée  au  fur-lendemain,  neuf 
heures  du  matin. 

' L’heure  de  l’aflignation  advenue , au  lieu  que 
deffus  les  fufdhs  membres  de  nouveau  affemblés  , 
M.  le  Préfident  a propoié  la  leélure  des  articles  ré- 
digés par  les  Commîiïaires  , pour  les  foumettre  à la 
difeuffion  de  rafîemblèe. 

A rinftant  il  a été  .annoncé  que  M.  îe  marquis  de 
Go.ui  Darcy , en  qualité  de  confrère  diftingué , dé- 
puté des  ifles  & colonies  de  S.  Domingue , deman- 
doit  à entrer  ; il  a été  introduit  par  deux  de  Mef- 
fleurs , & il  a pris  féance  près  le  bureau , à droite, 
de  M.  le  Préfident,  oii  étant,  il  a fait  le  difeours 
fiiivant. 

Messieurs  et  chers  cokfreres  , 

» Chargé  par  les  C.  colons  de  l’île  de  S,  Domin- 
gue  , dont  j’ai  Thonneur  d’être  membre  , de  pré- 
» fenter  au  Gouvernement  leur  humble  requête  ten- 
dante  à demander  leur  admilFion  aux  Etats-Géné:^ 
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î»  raiix  , & à y être  fiifiifamment  repréfentés  par  une» 
>v  députation  proportionnelle , je  n’ai  pu  encore 
»>  obtenir  cette  faveur,  malgré  mes  follicitation» 
» iciterees,  & mon  dcvoueinent  fans  bornes  pour 
» l’intérét  commun.  Ceft  au  milieu  de  cette  dou- 
j>  loiireufe  perplexité  que  vos  confrères  au-delà  dos 
V mers  ont  appris,  avec  des  tianfports  d’allégrelTe, 
w le  parti  héroïque  que  vous  aviez  ,pris  de  vous 
» alTembler  pour  foiitenir  vos  droits  par  la  feule 
î>  piîiiTance  de  la  liberté.  Dans  l’entlioufiafme  de 
ï)  cette  heureufe  révolution  , un  inftant  a fuffi  pour 
les  réunir  ^'pour  nommer  leurs  repréfentans.  La 
J»  brigue  , la  cabale  & les  petits  arrangemens  par- 
n ticuliers  n’ont  point  influé  fur  nos  fulFragcs  ; ils 
» ont  été  portés  fur  les  ailes  de  la  renommée , vers 
J»  ceux  de  nos  confrères  les  plus  dignes , & leurs  fronts 
» rayonnant  de  gloire  ont  fixé  notre  choix.  Quant 
« au  cahier  de  nos  doléances  , c’efl:  avec  vous  & au 
J)  milieu  de  vous  que  nous  voulons  les  rédiger  ; ils  ne 
îî  font  qu’un  avec  le  vôtre.  J’efpère  , Meneurs  , que 
» vous  voudrez  bien  recevoir  dans  votre  fein  leurs 
” Députés , qui , quoique  nés  fous  une  autre  zone , 

» n'en  font  p:is  moins  vos  frères.  Peut-être , Meflieiirs, 
» ferez-vous  étonnés  de  leur  nombre  ; mais  lorf- 
» que  vous  aurez  confidéré  les  caiifes  réfultames  de 
k clialeur  du  climat , de  la  vivacité  du  fexe  , &c. , 

« vous  n’en  ferez  plus  furpris.  Permettez  7 moi , 
Mefiieiirs  , de  vous  lire  fur  ce  fujet  un  petit  dif- 
» COU.-S  de  ma  cornpofiticn  , pour  lequel  je  réclame. 

» au  nom  de  la  patrie  , quatre  heures  feulement  de 
w votre  attenfion,  . . . .. 


. . w 


' Strr  ce  , M.  îe  Préfident  s’étaiit  précipitaitiricîif 
IcA-è , a fait  ki  répc-nfe  fui  vante. 

Monsieur, 

» L^Aiîemblée  générale  des  C. . du  Royaume  ^ 

» reçoit  avec  la  plus  vive  fenfibilité  les  marques  de 
» conbance  & d’union  de  Meilleurs  les  C. . de  Tilô 
3>  de  S.  Domingiie  ; elle  attend  avec  impatience  les 
Députés  que  vous  nous  annonces , pour  co-opérer 
» avec  nous  au  foutien  de  nbs  droits  communs  v, 

M.  le  marquis  de  G. . ci’Ar.  s’efl  enfuite  retiré  ^ 
reconduit  par  deux  de  MeiTieurs  j qui  i’avoient  in- 
troduit. 

Un  membre  s’étant  levé  a dit  ^ qu’à  l’inflant  il  , 
Venoit  d’appercevoir  urt  inconnu  dans  FAiTemblée  ^ 

^ lequel  par  fen  Cüftume  annonçoit  qu’il  n’étoit  point 
membre  de  l’Ordre , & qu’en  conféqiience , il  de- 
mandoit  fon  expiilfion.  Sur  ce  , M.  le  Préfident 
ayant  nomme  deux  de  Meffieurs  j;îOur  en  faire  la 
recherche  , il  a été  prouvé  que  ledit  inconnu  étoit 
M.  l’abbé  deLarainye,  lequel  interpellé  de  dire  la 
raifon  par  laquelle  il  s’étoit  introduit  dans  l’AiTem-’ 
klée  , a répondu  que  les  fervices  importans  qu’il 
avoit  rendus  à différens  membres  de  l’AfTeniblée  , & 
particulièrement  à MefTieiirs  de  le  Jay. ,. , le  marqs. 
de  Sim. , . , marqs.  de  Mirab. , &c.  lui  avoit  fait  pré- 
fumer qu’il  poiivoit  être  préfent  à ladite  Affembléc  ^ 
fans  être  foiipçcnné  d’aucune  maiivaife  intention  , & 
qu’il  avoit  profité  du  moment  d’effervefcence  & d’en- 
thoufiafme  5 qu’entraînoit  toujours  l’éloquence  de  M, 


le  marqiüs  de  G..  D.. 
jplaifir  de  rcntendrc. 

Sur  ce , pliiriciirs  membres  s’étart  levais  , ont  dé- 
tlaré  que  fous  aucun  prétexte  M.  l’abbé  de  la  Ucyn 
ne  pouvoit  plus  long-temps  Te  trouver  parmi  eux  , &> 
qu’il  était  libre  d’entendre  M.  le  marquis  de  G..  D.. 
par-roiit  ailleurs  : & il  a été  poliment  éconduit. 

M.  le  Préfident  ayant  propofé  de  nouveau  de  fou- 
nicttre  au  jugement  de  rAjTemblée  les  articles  di^ 
cahier  , 6é  la  propofitlon  ayant  été  iinaninienient  ac- 
cueillie 5 M.  le^Secrétaire  en  a fait  la  Icéfure  en  ces 
termes. 

L’Aïïemblce  générale  desC.»  du  Royaume  , féante 
dans  la  plaine  des  Sablons  , .protfcjie  formellement 
contre  les  lettres  de  convocation  & régleniens  p^'f- 
téricurs  , pour  lés  Etats-Généraux  ; en  ce  que  lefdits 
réglcrnens  blèlTcnt  fes  privilèges  & fes  droits,  par 
une  ômiffion  arbitraire  humiliante,  comme  Ordre 
prééminent  dans  l’Etat.  Nonobftant  ladite  léfion  & 
k proteflation  qu’elle  y oppofe  , guidée  par  lé'  defir 
confiant  & unanime  de  concourir  au  bien  général  , 
dans  la  confiance  que  i’AiTemblée  Nationale  ap- 
prouvera fa  démarche  , elle  déclare  vouloir  s’occu- 
per de  la  nomination  de  fes  Repréfentans  aux  Etats- 
Généraux  , pour  foutenir  fes  droits  8c  privilèges  , oc 
former  les  demandes  qui  fuivent.  " 

, ^ Article  premier, 

' .Que  rOrdre  jouira  , ainû  qu’il  a toujours  fait , de 
' îa  prérogative  de  recevoir  8c  admettre  tous  ceux  que 

B 
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, pour  s’y  gti/Ter , & avoir  Ic^ 
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les  circonftances  auront  appelés,  foit  de  bonne  grace^ 
ou  par  des  difpcfitions , forcées  ne  voulant  point 
d’aucune  maniéré  conncître  les  cas  qui  auront  donné 
lieu  à l’incorporation  , ni  accorder  , fous  quelque 
prétexte  que  ce'  foit  , aucune  exemption. 

IL 

Qu’une  fois  enrôlé  , il  ne  fera  plus  poffible  , non- 
feulement  de  fe  fonftraire  aux  qualités^&  fondions 
de  C..  ; mais  .qu’il  fep  très-expreffément  défendu , 
clans  le  cas  de  mécontentement , de  l’exprimer  pu- 
bliquement. 

li  I. 

Que  les  reprèfailles  & douces  vengeances  déj'4 
permifcs  par  l’ufage  , feront  autorifées  par  la  loi. 

. IV. 

Que  les  Tribunaux  feront  fermés  à ces  maris 
mécontens , qui  viennent  étaler  leur  honte  dans  le 
fanduaire  de  la  Jufiice , où  l’on  voit  le  fexe  fe 
montrer  avec  une  curiofité  avide témoin  contem- 
plateur de  l’indécence  , encourager  l’éloquence  d’un 
plaidoyer  qui , ' à chaque  développement  de  fait , 
ne  préfente  que  vice  , que  corruption , & où  les 
défénfenrs  habiles  , pour  donner  de  la  célébrité  à 
de  pareilles  caufes , ks  affimilent  aux  affaires  du 
Gouvernement;  & tout  cela  pour  dire  à l’Europe ^ 
entière  que  le  mécontent  elf  las  d’être  C. . . 1 


•V. 

Que  la  ‘loi  prononçant  les  fqbarations  {canda> 
leiifes , fera  abrogée. 

V 1. 

Que  le  divorce  fera  établi  , non  pour  favorifer 
rinconftance  des  femmes  & le  libertinage  des 
hommes  , rnais  feulement  pour  ceux  ou  celles  qui, 
ayant  épuifé  toutes  les  reflburces  de  la  patience 
envers  une  femme  affichée  , ou  un  époux  dépravé, 
ne  pourront  plus  fupporter  le  poids  de  leurs 
chaînes. 

V 1 1.  ' V ‘ 

.1  * D ^ 

Il  fera  févèremçnt  procédé , avec  peines  afflic*' 
tives  & publiquement  ^ contre  ces  maris  vils , 

Qui  , mettai>t  à profit  un  falutaire  affront , 

Lèvent  à petit  bruit  un  impôt  fur  leur  fronr.' 

VIII. 

Demander  la  permiffion  de  les  dénoncer  à l’anî- 
madverfion  publique , par  une  liffe  particulière  à 
laquelle  ks  Commiffaires  nommés 's’occupent. 

I.X. 

Que  pour  rendre  les  femmes  moins  capricieufes  ; 
vaporeufes  , quinteufes  , pareffeufes  , difpendieufes, 
orgueilleufes  & impérieufes  , &c.  &c  ; 

Et  pour  encourager  les  filles  à la  fageffe  , & 
leur  infpirer  de  bonne  heure  le  defir  de  plaire  par 
les  qiialités  morales,  on  abolira  l’ufage  de  doter. 


îl  fera  établi  une  caifre  nationale  pour  [pourvoir 
à la  fubMance  des  filles  que  la  nature  a traitées  en 
marâtres,  à qui  elle  a ôté_un  oeil,'  eu  donné  une 
bofTe  , dans  le  cas  de'  néceffité  , jufqu  à leur  ma- 
Tiagc  feulement.  ' 

L ^ .3  X I.  . 


Les  garçons , a 1 âge  de  vingt-deux  ans , & les 
filles,. à celui  dé  vingt,  pourront  s’unir  fans  con- 
'fentemçnt  ,de  parens  , toutes  les  fois  qu’il  n’y  aura 
pas  trop  grande  difproportion  de  rang  ; la  liberté 
du  cœur  devant  être  auffi  refpeéiée  que  celle  de  la 
confeience  & de  la  p'enfée. 

' ' ’ XI  1. 

. r.  . 

Obliger  les  femmes  à s’occuper  du  foin  de  leur 
ménage',  8ê  ,de  . rédiication  de  leurs  enfans  , au 
lieu  d’aller  rifqucr  leur  honneur»  fur  l’as  de  pique 
«RU  le  yalet  de  carreau  d’aller  en  petite  loge 
À l’opéra,  ' 

XIII. 

Que  l’état  ^ de-mère  foit  refpeélé  au  plus  haut 
degré  , même  dans  celle  qui  ne  devra  ce  titre  qu’à 
l’amoui'  ; que  la  fociété  la  prenant  fous  fa  fauye- 
"garde  5 elle  puiffe  , fans  honte  , allaiter  elle^même 
ion  enfant.  > 

XI  V. 

Défendre  exprefifément  à toutes  femme , fille 
ou  veuve  , ayant  fa  fubfifiance  afiitrée  , de  tirer 


.parti  «le  fes  charmes',  fe  faire  entretenir  piihriqu^i 
ment  ou  fccrètement  ; pai«e  qu’il  faut  que  tout 
le  rncntlc  vive , 8i  que  c’eft  ôter  le  pain  aux  cour- 
tifannes  , chez  qui  feulement  on  peut  tolàrer  cet 


" ■ Toute  femme  bel-efprit , s’érigeant  en  auteur , 
fera  condamnée  par  la  fociété  à retourner  à fon 
aiguille,  ou  à fon  filet;  parce  que  l’expérience 
a prouvé  que  ce  qu’elles  acquércient  du  côté  des 
connoi.Tances , elles  le  perdoient  du  côté  de  la 
cliaftcté  , & que  fe  croyant  au-defliis  du  préjugé , 
elles  bravoient  le  fcandale  par  principes. 

XVI. 

• Abroger  le  titre  de  dame  accordé  airx  chanoi- 
neffes,  vu  qu’elles  fe  croient  ■ permis  d’en  remplir 
les  fonaions  ; qu’il  leur  foit  enjoint  de  fe  conten- 
ter déformais  de  celui  de  demoifelle  , qui  leur  rap- 
pellera les  fentimens  de  pudeur  dont  elles  fe  font 
fl  foiivent  écartées. 

X V t I. 

^ Demander  que  tous  les  célibataires , d’obligation 
ou  volcntairement , foient  tenus  de  fe  marier  ; at- 
tendu que  c’eft  en  particulier  à eux  que  l’Ordre  des 
C.  . . . doit  fon  exiftence  , qu’il  eft  plus  que  temps 
qu’il  pût  leur  en  témoigner  fa  reconnoifîance. 

. X V I I I. 

Que  le  proverbe  injufte  & ft  connu  de  Cocu 
hattii  6»  content , fera  proferit  à jamais  \ attendu  que 
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-cas,  maigre  toute  ia  bonhommie  poffibl-  ne 
.peuvem  pas^décemment  être  dans  le  feeond.  Tou« 

M^Trel-’’  d’avoir  coopéré 

tn  Ib^r  ""  ™’  “ * des  paroles 

fem  « W C-  • • . ■ 

lera  excmplaireinent  punie, 

XIX. 

Que  les  lettres  de  cachet,  dont  on  s’eft  fervi  fi 
/ouvent  envers  les  membres  de  l’Ordre  qui  fe  L, 
^nontres  troprécalckrarrs,  foient  entièrement  abolies. 

^ leur  noiîi  etemt  à jam?âs'. 

..‘X  X.  r 

par  la  raifon  que  le  titre  de  C..  n’eft  pas 

une  obligation  pour  fe  ruiner.  ^ 

telL-  Î't  «'■  Mefdamesla  com- 

I?  J ’ ’ & le  Br.  de 

1 Academie  de  pdntnre , def.roient  entrer  dans  l’Af- 

Quatre  membres 

_...nt  ete  depmes  pour  les  recevoir,  elles  ont  été 

femP'*  m’  f P’"""  de  l’Af- 

fe  ub,ee.  Madame  le  Br.  portant  la  parole , a déclaré 

J r””  refpeftifs  n’étoient  point  compétens 
d^ns  la  préfente  AfTemblée  , qu’ils  „\voient 
«eut  les  quabtés  requifes  pour  y être  admis , offrant 
U preuves  convaincantes,  fi , nonobflant  leur  dé- 

yé”'?”  ’ ^ néceffaires  par  l’AfTem- 

«ce,  requérant  en  conféquence,  être  ordonné  de 
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flûte  par  MM.  les  Prcfidens,  que  icfdits  membres 
iioncés  ne  feroient  point  compris  dans  le  nombre  des 
préfens , 6c  qu’ils  feroient  obliges  de  fe  retirer. 

Sur  quoi  M.  le  Br.  ayant  demandé  la  parole,  a 
requis  que  l’AlTcmblée  ne  fit  aucun  cas  de  ravnncé 
fufdit,  étant  faux  & con trouvé  que  roppofition- for- 
mée ne  pouvoir  d’aucune  maniéré  avoir  b plus  petite 
influence , tant  qu’elle  ne  feroit  foutenue  que  par  des 
pcrfoniies  fufpeéfes  de  fait , 6c  que  la  forme  n’admec 
point  ; fe  déclarant  fuffifamment  cenftitué  en  qualité, 
par  autltenticité  publique , & vocloir  faire  nombre 
parmi  les  préfens  de  l’APcmbîée  ; requérant , au 
furplus,  être  ordonné  auxdites  Dames  de  fe  retirer  , 
attendu  que  ce  n’étoit  point  le  mement  d’écciitcT  des 
obfervadons  aufij  abfurdcs  qu’injulles.  ^ 

La  motion  mife  en  délibération,  il  a été  arrêté  à 
l’unanimité  des  fufFrages , que  lefdites  Dames  feroient 
priées  de  fe  retirer , 6c  que  les  membres  acculés  con- 
tinueroient  d’être  préfens  à rAflemblée,  jufqu’à  ce 
qu’il  conflate  par  preuves  non  équivoques  de  l’in- 
compétence  fuf- mentionnée  ; Sc  en  efTet,  lefdites 
Dames  fe  font  retirées , en  faifanî  éclater  leur  mé- 
contentement. 

Un  autre  membre  s’étant  levé , a dit  qu’il  infiftoit 
à ce  qu’à  l’avenir  biucune  députaticn  fur  pareil  lujet 
ne  fût  reçue , attendu  qu’on  verreit  bientôt  toutes 
]es  moitiés  de  Meffleurs^  venir,  l’une  après  l’autre, 
faire  de  femblables  réclamations*,  6c  porter  le  trouble 
6c  la  difeorde  parmi  l’iicnorable  Aüembiée, 

Leélure  faite  du  fufdit  cahier,  MefTieurs  les  afTeni" 


V 


( . 

hUs  ont  iinanîmement  approuvé  les  articles  qii’if 
coudent  ; & il  a été  procédé  au  fcrutin  , pour  la  no- 
jîiinadon  des  Députés , en  (iiivant  la  fornie  indiquée 
par  ie  réglement , ainfi  qu’il  avoit  été  arrêté. 

Ouverture  faite  du  fcrutin  , les  membres  qui  ont 
reciiemi  le  plus  de  voix  , ont  été  confidérabks  , c’eff 
ce  qui  nous  a obligé  à ne  défigner  que  ceux  qui’,  par 
une  renomince  connue  , ont  mente  les  fiiffrages,  C^cft 
ainfi  qu’il  a été  arrêté  que  leurs  noms  feroicnt  portés 
fur  deux  colonnes  diÜérentes  , peur  ne  pas  confondre 
les  Nobles  d’avec  MI4.  du  Tiers-Etat,  malgré  que 
fouvent  l’un  ne  pofléde  les  qualités  requifes  c|ue  par 
la  voix  de  l’autre, 

Mcllîcurs  , ^ , 

le  prince  Bemhon , prey7Jeri/  de  la  nohlejfs, 
le  prince  de  Montbarey, 

le  prince  de  Rofbec,  1 

le  mis.  de  Mirabeau. 

le  marqs  de  Soyecour. 

le  marqs.  de  Ste.  Kurpoix,  - > 

le  marqs.  de  Ximenez,  ;] 

le  marqs.  de  Betiiiune. 

le  marqs.  de  St.  Simon,  ; s 

le  marqs.  de  Calleiknne.  • , 

le  marqs.  de  Guiclie. 
le  marqs.  de  Morto'. 
le  marqs.  de  Langeac. 

,1e  marqs.  de  Montefquieux, 
le  comte  de  Mcntalembert. 
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^k^^lellrs , 

Calonne  anc.  cont.  g. 
le  comte  de. St.  Pricft. 
ie  vte  de  Boi  ïàiiivillicr, 
le  duc  de  Gêvre. 
ïe  comte  de  Maiirepas. 
le  comte  de  St.  Chaiilieu,' 
le  marqs.  de  Seignelei. 
le  comte  de  Polignac. 
k comte  de  Montmorin, 
le  comte  de  ButFon. 
le 'comte  de  Trouftin, 
le  "comte  de  Perfan. 
d’Orm.  de  Noifcaii. 
de  Miromefnil , auc.  garde  des  Sceaux. 

Duval  d’Efpréménil.  ' , > 

de  Milfoit , maréchal  deicamp, 

de  Cayliis , (tolonel  du  Génie. 

de  Brunville  , procureur  du  R.  au  Châtelet; 

le  comte  de  la  Touche. 

le  duc  de  Pralin. 

le  comte  de  PuiCéguCr 

le  comte  de  Mirabeau. 

le  Baron  de  rHcpital. 

le  préfîdent  de  Berul  de  Grenoble. 

le  Bret , greffier  en  che*f  du  parlement.* 

Ethis  de  Corh.  chev.  àe  St.  L.  & de  Cincinnatus,’ 
de  Wenzen  , baron  du  St.  Empire, 
de  la  Ferté , intendant  des^  menus, 
des  Antelles , aux  menus. 


ç ï 

Mcflîeiifs  5 
' ' Moîé  de  Champ,  préfidt. 
le  Normand  d’Etiolle. 

Titon  de  Vil , conf.  au  parlement, 

le  ducdeValcntinois.’ 

ïfnarcl , anc.  maire  de  Marf. 

le  comte  de  Genlis. 

le  comte  de  Sancere.  . 

le  comte  de  CaftellaneJ 

le  marqs.  d’Agueffeau, 

le  marquis  de  Champcenepft. 

le  comte  d’Achais. 

le  comte  d’Agoult , rue  Villedot. 

le  comte  d’Agoult , rue  du  fauxbourg  St.  Honoré» 

le  duc  d’Aiguillon. 

le  vte.  des  AudraisJ. 

le  marqs.  de  l’Anglade, 

le  marqs.  Anjorand. 

le  vte.i  d’Autichamp. 

le  comte  d’Aigis.,  ^ 

le  marqs  d’Arcis , pere  , en  fon  hôtel.  ^ 

Arnaut,  f.  du  Roi.  ' v ' 

le  marqs.  d’Avarai, 

Defgrânge  de  la  Tour,  intendant  de  Province; 
le  bar.  d’Eaiib. 
le  vte.  d’Aubigny* 

le  marqs.  d’Ameval.  ' 

, le  comte  d’Autichon,  ' 

le  marqs.  d’Autichon.  ' j 
îc  marqs.  d’Aziqcourt,  - ' 
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Mcflieufs  , 
le  bar.  de  Bagge. 
le  comte  de  Balbi. 

!e  comte  de  Balincourt. 
le  vte.  de  Barbarral, 
le  comte  de  Barbantanne, 

le  marquis  de  Villette.  ^ 

le  comte  ^e  Baffompicre. 
de  Beaufremont.  < 

le  comte  de  Beaumont.  x 

le  comte  de  Bernis. 

le  bar.  de  Béthune. , . . 

le  marqs.  de  Broffard  de  Fol. 

le  préfidt.  de  Rofambeau. 

le  comte  de  Boiffier.  \ 

Boula  de  Mareuille  . avocat  général  de  la  cour  des 
aides. 

Bourfier , f.  du  Roi, 

le  marqs.  de  Pinnevert , gouv*  de  Marfcille,' 
le  comte  de  Suffi. 

le  marqs.  de  Cabrig.  * 

le  marqs.  de  Sinetti, 

le  comte  de  Caraman,’ 

le  marqs,  de  Caffini. 

le  vte.  de.Caftellanne.  « - 

le  duc  de  Caftre.  ^ 

le  vte.  de  Caulincourt. 

le  marqs.  de  Genlis, 

le  comte  de  Jaucourt.  > 

le  marqs.  de  Simiant,  ^ 
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MefTieurs 
îe  eomte  de  Juigné. 
le  comte  de  Chatte, 
le  comte  de  Grammont. 
le  comte  de  Guibert. 
le  ptince  d’Hénin. 
lé  marqs.  de  Lambert, 
le  marqs.  de  la  Yieiivillè:  * 
le  comte  de  la  Riviere. 
le  vte.  de  Levis, 
le  comte  de  Chabrillan. 
îe  marqs.  de  Chaftenay. 

,1e  comte  de  Choifeuille, 
le  comte  de  Colbert, 
le  comte  des  Ofs, 

Papillon  , prévôt  de  Paris, 
le  comte  de  Damas, 
le  cte.  de  Lom... 
le  vte.  Duli'd’Alembert. 
Dupile  , Secrétaire  du  Roi» 
Le  comte  du  Luc. 

Duplain  de  St.  Maur. 
le  comte  d’Entragues, 
le  comte  d’Efcars. 
le  marqs.  d’Efgrigny. 
le  eomte  d’Efpagnac. 
le’ comte  d^Eilampe. 
le"  comte  de  Fezenien» 
le  duc  de  Fits-Jam. 
le  duc  de  Lauiun.  ' 
le  préfiderî  k Mok. 
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Meflieurs , 

Mafs.  ^le  S.  Am.  me.  des  Rqtes, 
le  cte.  de  Madlebois. 
filaiipafs.  pr.  des  Rtes. 
le  cte  de  Mally. 

Malifs.  int.  de  C.. 

le  cte.  de  Mefn.  de  Schon. 

le  Cte.  de  Montban, 

le  cte.  de  Chalus. 

de  la  Cliappe.  " 

Le  baron  Alex,  d’ A vigneau , grand  bailli  d’Auxerre 
Le  matquis  de  Mafliac. 


Meflieurs , ^ ^ 

I 

Kornmann , préfident  du  tiers-état, 
de  Brunville^  proc.  du  Roi  au  chât. 
le  Jay'fils,  libraire.  Vérificateur  des' titres. 
Corrazza  , md.  au  Palais-Royal. 

Morelle , adr.  de  la  Loterie.  * 

Le  Brun  , de  l’Académie  de  peinture. 

Le  Miere , de  l’Académie  françoife.' 
Diifrefnoi , pr:  au  Pari, 
de  Jonville  me.  des  R. 

Quenin  , au  Palais-Royal n®.  157. 
Dèlaunois  , bijoutier  au  Palais-Royal, 
de  Bonneval , recev.  gén.  des  Fin, 
Coqueraux  de  Chauflepiére , cenfeur, 
Tonbarele  , md.  rue  Dauphine, 
de  S.  Ange , Trad.  de  Virgile. 

' le  Jaune  Duboifi , mdt  rue  S.  Denis, 
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MefEeurs , 

de  îa  Rive  , ancien  procureur.  ^ 
Am-iifî  » notaire.  ^ ' \ 

Eïondelk,  me.  des  Requêtes. 

Lctttîn  de  St.  Germain , Inipr.  de  la  Ville. 
Campana,  peintre. 

Rouen , not.  & échev. 
delà  Reyniere,  rec.  gén.  des  Fin. 
Efinengard , intendant  de  Lyon.  - 
le  Febvre,  agt,  de  change. 

Page , agt.  de  change. 

Gerbier  de  la  Maflillaie. 

Tiflet,  Agent  de  libi^airie. 

Lavoifier,  ferm.  génér.  ' 
la  Borde , ferm.  génér.  . - 

Suard , acad. 

Alleaume  , not. 

Amelard  , rég.  gén.  des, Fin., 

Amelot  de  Chailoii , intend.  de  Dijon. 
L’Allemand  de  Sancère , libraire. 

Decaux , notaire. 

Cazé , me.  des  Rqtes.  > ' 
Chardon,  me.  des  Rqtes. 

Ckérin  , généal.  des  Ordres  du  Roi, 
de  Colonnia  , me.  des  Rqtes. 

Parfeval  de  Fr.  ferm,  génér.  • 
de  Cypiere , intend.  d’Orléans.  > 
Dangé  de  Bagnéux,  ferm.  génér. 
d’Arnaud,  Auteur, 
de  Bon.  de  Forge , me,  des  Rqtc^ 

. ■ . . ' r ■ " 
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Mcffieiirs , 

de  Normandie , proc.  au  chût, 

Rivarol  de  la  ville  de  Bagnols. 

Margantin , Notaire. 

Guillaume , notaire, 
le  Long , marchand  de  draps. 

Ammonin , payeur  de  rentes. 

Audran , confeil.  au  châtelet, 
de  la  Grange. 
d’Arlincourt , ferm.  génér. 

Arnaud , Notaire. 

de  Barmon , maître  des  Comptes. 

de  Murat. 

de  Beaiinoir , auteur  forain. 

de  Boulogne.  ' , ^ ' ' 

de  la  Perrier  , ferm.  génér. 

Fourquet,  ancien  fergent  aux  Gard,  Fr. 
le  Bon  , proc.  à l’Eleél. 

Bayard , entrcp.  des  inval.  & md.  boucher  à Paris^ 
Graverau , horlog. 

Pouffe  5 md.  tapiffier.  , 

les  trois  freres  Profit , mds.  bouchers. 

Colin , ancien  boucher.  - . - 

Debar , ancien  major  de  la  Garde  de  Paris. 
Maifonnier , commis  aux  Fermes. 

Leroux  , md.  tailleur. 

Thevenet , premier  commis  de  la  Loterie  Royale 
de  France. 

Gantliier , ancien  buralifte. 

Pinquet,  md.  boucher. 
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Meffieurs; 

V 

Lange  ^ rue  Taranne , inventeur  des  Lampes. 
Garnat,  md.'  au  Palais-Royal. 

Pion , mdi  boucher. 

D’Eaiibonne  ^ md.  boucher. 

Baiîve , md.  boucher. 

Séjournant , md.  faïencier. 

Leguet , md.  boucher.  ' ^ , 

Barrière , bijoutier.  , 

Godard , ancien  épicier.  , • 

Philîppon , chandelier. 

Chefdeville  ^ procureur. 

"^Citron  cadet,  md.  boucher.  4 

LaccRe  , ancien  chapelier , rue  de  Cléry. 

Le  Fevre , vinaigrier. 

Levaffeur,  ancien  beau  boulanger , rue  Dauphine. 
Digu«,  apothicaire. 

Didier,  fabricant  le  chapeau  ciré, 

Godfroi  5 maître  plombier. 

Rebut , fnd.  limonadier.  ‘ ^ 

pulac  pere , parfumeur.  ^ 

èhéron,  papetier.  , • , 

Beviere  5 notaire  & député.  ' 

Delavauverte , direéleur  de  la  cailTe  de  PoifTy. 
Delayement , md.  de  marrée. 

Rabillard  , md.  fruitier.  , ^ . 

Cabaret,  papetier. 

Yon,  limonadier. 

Guefpreau,  notaire. 

Dubois  , procureur  au  parlement. 

. ; Marsi 


( ) . 

Mcmeurs , 

Mars , rédacteur  de  la  gazette  des  tribunaux.' 
Houdouin  , procureur  au  châtelet , rue  perdu*' 
Hubert , concierge  de  la  conciergerie» 

Ninnin , commilTaire  au  châtelet. 

Calon  , ancien  porte-manteau  du  roi* 

Veillel,  grippe-fous  à la, ville. 

Dupetitpont,  procureur  au  châtelet* 
iefebvre , procureur  au  châtelet. 

Bonnart,  avocat. 

Philon , horloger , place  S.  MicheL 
Champion,  avocat  aux  confeils. 

De  Jolli , avocat  aux  confeils. 

Defeftre , ancien  boucher.'i 

Gendron  , pâtiflier.  l trois  beaux-frères; 

Joiïe  , apothicaire.  I 

Gobin , ancien  pâtiffier, 

Guichar,  ancien  traiteur» 

Renaud , Md.  de  modes , rue  de  rEchellc*' 
Rebut , limonadier. 

yalienne , banquier , rue  de  la  Soürdiére, 
Armand,  Md.  de  vin,  rue  du  Temple. 
Pohfon , courtier  de  banque. 

Amiot,  agent  de  change. 

Lefevre  jeune  , notaire,  fauxb.  S.  Germain, 
Trutat,  notaire,  même  rue. 

Mène , fruitier-oranger* 

Boflenet,  infpeéieur  de  police; 

Quidor,  rue  des  Moineaux.  , 

Carlàllet,  maître  memiifier, 

P 
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Meflüctirs  5 

]Pénant  jeune,  apothicaire,  rue  du  Temple* 

Roudiez  fils  , au  bureau  des  voitures, 

Delafale , fecrétaire  de  l’opéra. 

Rrancoeur,  direôeür  en  furvivance  de  l’opéra*' 
Mainfan , agioteur , rue  des  Capucines. 

Joflerand , limonadier , au  café  de  Foi. 

Campoint , fculpteur , jadis  fous  le  quai  de  GêvrçfjJ 
Md.  Mercier. 

Chartron  jeune,  au  Palais-Royal-,  n°.  37* 
Fournier,  fondeur  en  caraélère. 

Fotin , maître  Tonnelier,  rue  des  Cordiers. 

Firon , Md.  de  vin , rue  de  la  Huchette. 

Langlois  , rôtilTeur  , idem. 

Pouüain , maître  chaudronnier  , porte  Saint  Jacqüeii 
Delorme,  employé  au  mont-de-piété. 

Belenger , lieutenant  particulier  au  châtelet. 

Moulta , pâtilTier  de  Monsieur  , rue  du  Four  Saint 
Germain. 

Bilard  , commiflaire^arpenteurj 
Henequin , notaire. 

Charton , tréforier  de  France , au  bureau  de  Lyoiii 
Godcau , fermier  général. 

De  Marfolan , greffier  en  chef  de  la  chambre  -dcft 
comptes  de  Paris  , fecrétaire  du  tiers-état^ 
Lechevaiier , huiffier. 

Decaze  de  la  Bauve , Intendant  de  Grenoble* 
Milleran , fabriquant  de  chocolat. 

'Duchefne  , avocat. 

Ghalgrin,  architeéle  de  Monsieur* 
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MefTicurs , 

Be  Promeau,  furinten'dilnt  des  batinicns  de 
SIEUR. 

Delaharpe  , de  l'académie  françoile. 

I^icolas  Huré , Md.  boucher. 

Pothier  , rôtiiïeur. 

Larmée  , Md.  limonadier. 

Deharme , traiteur. 

ChalTin  , ferblantier , paffage  du  Saumoa. 
Bcdel,  Md.  papetier. 

Rofiére,  libraire. 

Guiard , mari  de  la  fameiife  pelatiæ.^ 
Gravesie,  ancien  couvreur. 

Roinville , Md.  Boucher. 

Boucher  ; chandelier'épicler. 

Moreau  , arcliiteae  de  la  Ville..  ^ 

* Servel , Md.  limonadier , & maître  en  faü 
'Fournier-,  maître  fellicr.. 

' Palifeau,  maître  perruquier. 

Langlumé,  portier., 

Lecomte , vinaigrier  du  rou 
Guillot,  libraii-e. 

Royer , md.  fleuride. 

Boucher , fabnc.  de  perles. 

Bardln  , épicier. 

Rondeau,  md.  bonnetier. 

Cuifinier , limonadier,  pont  S.  Michek.,. 
Cuifinier  , limonad.  au  Caveau. 

Le  Sage , pâtidier., 

Jobey  » ciiapbelier  lue  de  U Harpe* 
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Mefîieurs , 

Barthelefni , caiffier  du  maréchal  de  Noaillss^ 
Lecomte , lib. 

Barrois  , l’ainé  & jeune , lib, 

Ducros  , foiirbiffeur.  . 

B-oger  , md.  papetier,  ‘ - ' 

Guion , chaircuitier. 

Caron  5 md.  parfumeur. 

Sauvage , horloger. 

Maifonneuve  , md.  faïancier,  ^ 
Duhamel,  md.  faïancier. 

Poppes , au  cordon  bleu , rue  aux  Fers, 
Jourdain , limonadier, 

Aubry  , md.  limonadier, 

Sorlets , perruquiei:. 

Saradin  , garde  delà  Conétablie,- 
Gagnant , imp.  en  taille  douce, 

Denevers  l’ainé , plumalîicr. 

Jourdan , md.  fleurifte  ^ rue  S.  Martin, 
Chéradame , entrepreneur  des  boues. 
Travers , md.  Miroitier, 

Simoneau , commiffaire  au  Châtelet 
Le  Surre , md,  tailleur , place  Sorbonn^ 
Morel , perruquier , même  maifon. 

Mayard  , épicier , mont.  Ste.  Géney.. 
Oudaye , md.  limonadier. 

Jlobert , traiteur , près  les  Cordeliers;, 
MOmoro , libraire. 

P R A U L T , imprim.  adjoint. 

G RA  N G É,  imprim.  fyndiça 
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Auxquels  dépiitis  la  ppîfente  aHcmblèc  a donné 
tous  les  pouvoirs  généraux  & fuffifans  : & , en 
outre  , elle  les  charge  de  nianifcifter  aux  Etats-Gé- 
néraux fon  vœu  particulier  pour  l’opinion  par  tête, 
ne  pouvant  nullement  en  avoir  un  autre  ; attendu 
que  la  tête  efl  la  baie  de  la  conftitution  de  l’Ordre 

des  C : 8c  fi  une décifion  contraire  prévaloir,  les 

députés  prendront  aéle  de  leur  minorité , avec  pro- 
teftation. 

Arrêté  dans  l’aflemblée  générale  des  Coc...  dit 
royaume,  tenue  dans  la  plaine  des  Sablons  , ce 
juin  1 789.  Sipiés , KORNMANN,  préfidcnt. 
Duval  d’Esprementlle  , fecrétaire. 

• L’aiTemblée  alloit  Te  diffoudre,  lorfqu’on  a an- 
noncé que  M,  Pierre-AugUilin  Caron  de  Beaumar- 
chais defiroit  entrer.  A ce  nom  fi  juilcment  révéré, 
la  plus  grande  partie  de-  l’aiTemblée  s’eft  précipitée 
vers  la  barrière , pour  l’introduire.  Arrivé  vis-à-vis 
M.  le  Préfident , il  a fait  le  difeours  qui  fuit  ; 

Messieurs,  . . 

, <e  C’eft  à vous  que  je  viens  me  plaindre  de  vous- 
« mêmes  , c’eft  au  milieu  de  vous  que  je  viens  r3^ 
V clamer  contre  l’oubli  outrageatit  qui  m’a  privé  du 
droit  de  m’affeoir  panni  vous , 8c  d’y  donner  mou 
32  fuffrage.  Oui , Meffieurs , permcttc:'-inoi  de  vcais 
3?  le  dire  , c’eR  dans  l’iiiftant  que  vous  crie^  à l'in- 
su juBice  , que  vous  me  rendez  la  vicllme  de  la 
w vôtre.  Pourquoi , lorfque  dans  toute  l’étendue  d» 
n royaume,  chaque  confrère  a été.  afligné  pour 
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» rendre  à céfte  honorable  arfemhlée  , n'aî-je  pit^ 
» reçu  une  fcmblable  affignation  ? Une  excliifioB 
» aiiffi  olFenfante  eft  fans  doute  Fouvrage  d’une  ca- 
» baie  ennemie  , dont  je  faiirai  triompher.  Inftruif 
» par  la  feule  renommée , j’aprois  eu  Thonneur  de 
me  préfenter  ici  beaucoup  plus  tôt , fi  tous  mes  mo-'’ 
» mens  n’euffent  été  employés  à la  compcfition  d’uu 
. » opéra  que  le  public  attend  avec  une  vive  impa- 
» tience  ; mais  il  n’efi:  point  trop  tard  pour  vous. 
» dire,  Mefiieurs , que  j’ai  le  droit  de  protefier  contre 
» tout  ce  qui  s’efl:  pafie  dans  cette  Afiemblée,  que. 
» mon  abfence  frappe  de  nullité.  En  cpnféquence ,, 
» je  déclare  que , n’ayant  été  compris  dans  la  con- 
» vocation  de  l’Ordre  des  C...,  & ayant  tous  les. 
V titres  requis  pour  y être  'admis,  je  protefie  for- 
» mellement  contre  tout  ce  qu’elle  a fait,  j’en  de- 
, w mande  aéle  , & requiert  ma  préfence  dèclaratioa 
yf  être  écrite  & inférée  par-tout , en  tant  que  de 
3>  befôin  fera.  » • , - 

A l’infiant  M.  le  Préfidén.t  s’efi  trouvé,  mal , & s- 
perdu  tovite  connoiffance  ; néanmoins  ayant  rap- 
pelle fes  efprits , il  a répondu  ; i 

Monsieur» 

U L’oubli  dont  vous  vous  plaignez  » a été  alTu- 
» rément  bien  involontaire;  votre  perfonne  eft  tir 
» recommandable  , 6c  doit  nous  intérefier  à tant  de 
» titres,  qu’on  me  croira  fans  peine.  L’afTemblee  ne 
» pouvant  revenir  fur  fés  pas,  va  çcafigner  ici  ua. 
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* témoignage  authentique  tie  fa  douleur  ^ de  (is 
}>  regrets,  n 

Il  a été  enfuite  arrêté  d’une  voix  unanime,  que^ 
pour  donner  une  nouvelle  force  h ce  témoignage 
d’eftime  fingulière  , il  feroit  donné  à M.  de  Beau.... 
une  copie  du  procès  - verbal  : & l’alTembléc  s’eft 
ajournée 'au  vingt  du  préfent  mois  , pour  la  nomî- 
netion  des  fiippléans  , & pour  la  réception  des  con-- 
frères  Américains , fi  le  cas  y écheoit.  • 

N.  B,  La  modeftie  ne  nous  permet  pas  de  nommet 
Jles  particuliers  qui  fe  font  prêtés  à faire  acquérir 
c.s  titres  aux  perfonnes  ci-delTus  nommées  dans 
les  deux  liftes.  Comme  le  Clergé  y participe  de 
beaucoup,  nousfommesperfiiadés  qu’il  ne  fe  refu- 
sera pas  à nous  encourager  en  nommant  les  dignes 
citoyens  qui  y ont  le  plus' contribué.  i . , 

]N^oms  des  Suppliant  qui  nous  »nt  envolé 
leurs  foumi^ous^ 

Balin , bandagifte, 

Déformaiix , employé  à la  vill|e, 

Leboiir , graveur. 

Julliot,  bijoutier.  ^ i - 
Jouaue , buvetier  au  Palais. 

Simie  , courtier  en  bijoux-  . • • . 

Lamarre  $ buvetier  au  Pal. 

Dalveau , md.  de  vin, 

Dymont , bdnnene^. 
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ÏTrétîgny , av. 

Tirouin , anc.  épicier , préf.  fraudeur  des  aides* 

Billot  5 m'd.  de  fef. 

Dadiir , md.  de  modes. 

Michel  5 proc.  au  pari. 

Chipie,  proc.  au  pari. 

Girat , proc.  au  pari. 

Jonfroy  , proc.  au  pari. 

Feuriot , md.  Boucher; 

Laudigeois,  md.  bijoutier , ci-dev.  comp,  fondeur  eft 
caraélere. 

Ledoux , md.  boucher. 

Les  freres  Rénouar , fabric.  de  gazes. 

Tiiriot,  av.'au  pari.  * 

Montigny , limonad, 

Onfroy,  md.  limonad, 

Eonnefoi,  concierge  de  Trianon» 

Compau , fecrét.  du  cabinet  de  la  Reiue* 

Arcambal , fée.  de  la  guerre. 

Mauco  , md.  de  bois. 

Mandrou,  md.  de  cartes. 

BUn,lib. 

Legere,  chir.  de  la  Reine. 

Nous  prévenons  MM.  de  la  noblefîè  & du  tier^ 
éta*',  que  nous  ne  recevrons  plus  de  foumiflions 
qu’il  n’y  eût  une  autre  délibération. 


